
 
Un mot du révérend frère Supérieur général 

 Nous étions encore dans le temps de Noël lorsque le 2 janvier 2007 je suis arrivé à 
Kigali pour une première visite des Frères du Rwanda. Dès les premiers jours, en 
admirant ce beau pays des Mille collines et en écoutant les Frères et les autres personnes 
rencontrées, m’est venue à la mémoire ce que le Père de la Mennais disait dans une de 
ses homélies : « La naissance du Seigneur est la naissance de la paix ». Comment bâtir la 
paix en effet si le Seigneur n’en est pas l’architecte ?  
 En revoyant ce séjour en pensée, défilent dans mon esprit de nombreuses images de 
ce peuple du Rwanda, profondément meurtri par une si cruelle et si insupportable 
épreuve, mais tellement fier et décidé à se mettre debout pour bâtir un monde où règnent 
la paix et l’amour.  
 Oui, la naissance de Jésus, c’est la naissance de la paix. Là où Il n’est pas présent, 
c’est la division, la recherche de l’intérêt personnel, le refus de celui qui est différent. 
Lorsqu’Il naît dans un cœur, il apporte une paix durable.  
 Les Frères, - je l’ai vu - à la mesure de leurs forces, apportent courageusement cette 
paix à travers la mission d’éducation. Une mission qui apparaît clairement au Rwanda 
comme l’urgence première, une éducation qui s’appuie sur l’annonce de Celui qui est 
venu, non pas pour juger, mais pour sauver le monde.  
 A Kirambo, ils s’efforcent, avec le directeur et les professeurs laïcs, d’ouvrir les 
intelligences et les cœurs à la Parole de Jésus qui sauve, de donner l’instruction qui 
permettra aux jeunes de trouver leur place dans une société qui veut bâtir un monde plus 
juste, d’offrir la chance au plus grand nombre de devenir à leur tour les éducateurs dont le 
Rwanda a tant besoin, et parmi eux des Frères. 
 A Gisenyi, le projet global de « Vision Jeunesse nouvelle » est d’aider les jeunes à 
lutter contre le fléau du SIDA et contre le désœuvrement qui engendre la délinquance, de 
les aider à construire un avenir fondé sur le pardon, l’accueil de l’autre, la justice et la 
vérité. Tout cela à travers le sport, les activités culturelles, l’alphabétisation, en suscitant 
de petits projets générateurs de revenus, l’apprentissage de petits métiers et la 
scolarisation du plus grand nombre. 
 Telle est la mission des Frères. Elle demande beaucoup de générosité, de don de soi 
sans recherche de l’intérêt personnel. Une mission pour laquelle de jeunes Rwandais 
semblent prêts à s’engager. J’en ai été le témoin lors de ma visite à Nyundo. Au Postulat, 
cinq jeunes ont décidé de s’y préparer ; ils m’ont fait part de leur ferme désir de se mettre 
au service du Seigneur et des jeunes. Un autre jeune est actuellement au noviciat à 
Dapaong tandis qu’un jeune Frère en est à sa première année de scolasticat à Abidjan. 
D’autres pensent les rejoindre ; les Frères de Kirambo m’en ont parlé. 
 A eux, et aux Frères en mission au Rwanda, ou aux études à Kisubi ou à Nairobi, je 
souhaite dire mon admiration et mon profond soutien fraternel. Pour eux je reprends cette 
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parole du Père de la Mennais : « Allez, mes Frères, enseigner cette multitude d’enfants 
assis dans les ombres de l’ignorance et de la mort et qui y resteraient toujours si personne 
ne se dévouait pour les en retirer, pour les instruire et pour leur montrer le chemin du 
ciel. » 

 Soyez dans la joie d’avoir été appelés à une si belle et si sainte mission. 
Frère Yannick Houssay, s.g. 

Kigali, le 13 janvier 2007 

�  �  �  �  � 

Rencontre de la Bonne Année à Gisenyi 
 À l’occasion de Noël nous nous étions tous retrouvés à Kirambo.  Pour souligner la fête de la 
bonne année c’est à Gisenyi que nous nous étions donné rendez-vous pour le repas du midi. 
 Les confrères de Kirambo ont terminé leur retraite à Remera Ruhondo le matin même.  Ils ont 
donc pu arriver à Gisenyi à peu près pour l’heure prévue.  La rencontre a débuté par un apéritif au 
cours duquel chacun a exprimé ses bons voeux pour la nouvelle année.  Si on en juge par 
l’atmosphère qui régnait on peut dire que cette dernière a débuté dans la joie. 
 Nous avons ensuite partagé un repas habilement préparé par les cuisiniers de la communauté 
sous la direction du frère Roch, supérieur de l’endroit. La bonne humeur était aussi au rendez-vous 
pendant ce partage fraternel. 
 Au sortir de table, les frères de Kirambo qui avaient terminé leur retraite par une longue nuit de 
prières, sentaient le besoin d’une bonne sieste.  Aussi, la maison devint rapidement silencieuse... 
 En soirée les frères Paul-Émile et Léodomir se rendaient à Nyundo pour la nuit.  Assez tôt le 
lendemain nos confrères se mettaient en route pour regagner leur résidence à Kirambo. 
 Merci aux confrères de Gisenyi, avec une mention spéciale au frère Roch, pour l’accueil 
chaleureux et fraternel qu’ils nous ont réservé.  C’est toujours une joie de nous retrouver tous 
ensemble pour fraterniser. 

�  �  � 

Visite du frère Supérieur général 
 Attendu à l’aéroport de Kigali le 2 janvier à 5 h 20, le révérend frère Yannick Houssay, supérieur 
général, fut au rendez-vous.  Le frère Paul-Émile, supérieur de la mission, était sur place pour 
l’accueillir.  Vu l’heure tardive après que toutes les formalités furent remplies, une fois de plus on 
fit appel à la disponibilité toujours empressée des religieuses du Bon-Pasteur de Kigali pour passer 
la nuit chez elles. 
 Le lendemain, 3 janvier, le frère Supérieur se rendait à Kirambo pour débuter sa visite de nos 
communautés au Rwanda.  Il prit le temps d’échanger avec chacun des frères et, aussi avec la 
communauté réunie. 
 Le 6 janvier le frère Roch allait le chercher pour l’amener à Gisenyi.  En passant à Nyundo il ne 
manqua pas de s’y arrêter quelques minutes le temps de saluer chacun. 
 Pendant son séjour à Gisenyi le Révérend frère eut tout le temps de rencontrer les frères, bien 
sûr, mais il put aussi visiter les divers lieux de travail du frère Gabriel et de partager avec quelques-
uns de ses animateurs. 
 Le 8, en après-midi, le frère Roch alla le reconduire au postulat de Nyundo.  Là aussi il a vite fait 
de mettre tout le monde à l’aise.  Dès le lendemain il s’adressait aux postulants à l’occasion du 
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temps réservé à la causerie spirituelle.  Il profita de l’après-midi pour avoir une rencontre 
personnelle avec chacun.  Le lendemain il prenait le temps d’un cours pour parler au groupe plus 
longuement. 
 En soirée il a même poussé la bienveillance et la simplicité jusqu’à prendre part à notre détente 
communautaire en partageant nos parties de cartes ce qui n’a pas manqué de faire la joie de tous les 
participants. 
 Le 11 il fallait déjà nous quitter.  En effet une rencontre de tous les Frères était planifiée à 
Kirambo.  Le frère Roch est passé prendre le révérend Frère et le frère Maurice dès 6 h 30 le matin.  
La rencontre devant débuter à 10 heures, nous fûmes tous sur place quelque temps à l’avance. 
 Cette réunion autour de notre Supérieur fut l’occasion, pour lui, de faire le bilan de sa visite et 
d’échanger avec les frères sur divers points prévus à l’agenda. Une excellente façon de conclure une 
visite qui fut appréciée chacun. 
 Dès l’après-midi, alors que les confrères de Nyundo et de Gisenyi regagnaient leur poste de 
travail, le frère Gabriel allait reconduire notre Supérieur à Kigali où il devait prendre l’avion le 
lendemain en direction de l’Ouganda. 
 Nous ne pouvons que dire un très gros merci au révérend frère Yannick pour ce séjour parmi 
nous.  Il s’est gagné l’attachement de chacun par sa simplicité, son écoute et sa disponibilité.  Puisse 
le Seigneur lui continuer l’assistance de son Esprit afin que notre Supérieur général poursuive la 
mission qui lui a été confiée par ses frères de guider notre famille religieuse selon sa volonté pour le 
plus grand bien de l’Église. 

�  �  � 

Retour du frère André Bilodeau  
On se souvient que le frère André Bilodeau était au Canada pour son congé régulier depuis la fin du 
mois d’octobre.  C’est le 10 janvier qu’il se posait à Kigali pour venir reprendre son travail à l’école 
de Kirambo. Reposé et ragaillardi par l’air du pays natal il revenait en pleine forme pour reprendre 
le collier... 
 Une désagréable surprise l’attendait cependant dans la salle où il espérait récupérer ses valises...  
Ces dernières ne l’avaient pas accompagné...  Il dut donc se résigner à rentrer à Kirambo sans ses 
bagages.  Toutefois, avec raison, il ne perdait pas espoir de retrouver un bientôt les précieuses 
valises.  En effet, dans les jours qui ont suivi il put se rendre à Kigali pour rentrer en possession de 
son bien. 
 Bon retour parmi nous, frère André!  Nous te souhaitons de continuer à réaliser du bon travail à 
l’école de Kirambo. 

�  �  � 

Le frère Fidèle est de retour 
 Le frère Fidèle aussi était absent du Rwanda depuis la mi-décembre.  On le sait, il était allé 
respirer l’air du Congo et, par la même occasion, visiter sa famille et les confrères. 
 Étant absent du postulat lors de la visite du révérend frère Supérieur général, il a eu la chance de 
pouvoir le rencontrer au Congo.  En effet, c’est dans ce pays que le frère Yannick s’en rendu après 
son passage au Rwanda.  C’est d’ailleurs en sa compagnie que le frère Fidèle a voyagé en quittant le 
Congo pour l’Ouganda le 22 dernier. 
 Enfin, le 25 au midi, à la grande joie du frère Maurice et des postulants, le frère nous revenait à 
Nyundo tout souriant et tout heureux de retrouver son milieu de travail. 
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 Sois le bienvenu chez nous, frère Fidèle!  Tu nous es précieux par ta personne et par le travail 
que tu réalises. 

�  �  � 

Visite au postulat 
 Au collège de Gisenyi il y a un groupe vocationnel bien actif.  Là, on n’a pas perdu de temps 
pour reprendre les activités de l’année.  On a déjà planifié les visites que l’on entend offrir aux 
membres du groupe tout au long de cette année scolaire. 
 Le premier site choisi était le postulat FIC de Nyundo.  C’est ainsi que samedi le 27 janvier 20 
jeunes nous arrivaient pour faire la visite des lieux.  Dès leur arrivée les postulants les ont pris en 
charge.  Tout en leur faisant voir la propriété et les divers locaux ils n’ont pas manqué de répondre à 
toutes les questions que ces jeunes se posaient au sujet d’une maison de formation comme la nôtre. 

�  �  � 

Sourions... 
Devant sa maman visiblement enceinte, un jeune demande en lui pointant le ventre: 
- Maman, qu’est-ce que tu as là? 

- C’est un petit bébé, mon chéri. 

- Ha! Et qui t’a donné cela? 

- Mais c’est papa. 
Un peu songeur l’enfant se dirige vers son père qui travaille dans le jardin et lui déclare: 
- Papa, tu sais, le petit bébé que tu as donné à maman? Hé bien! elle l’a mangé!!! 

�  �  � 
 
 


